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di fférence, cependant, quje leýs pr,)b&nics êoulllvés pal' le
m11aître iibalicin ne sont pas restés bonfin&e iii la i~dechim-e,
*mais s'appliquent auissi a.u Droit et à la Sociologie.

il1 est intéressant dle conist-ater que. dans tout-es 'les voies8
qu'il a, parcouiruieq, bombr-oso, T suivi les traces d'un sa.£iUit
français -dont il s'est a-sinilé les idées et, -ajouitons-de, dont
-il a agrandi les vueseagnnélcap 'bsrti.

Il est arrivé ainsi à tirer de,; cN>nsè(qlences nouvelles pour
l'édiification dle l'anth.1ropologrie ýcriminele qu'il a, créée et
dont il chorcha sanis ýCesse à aineliutoa le domaine.

Eu 1857, Auguste J3eniei.t Mored pliblie son Traité
dL' déénrescences phiysiques, inte-llectuelles et inorales

de l'espèce ltu,-iaiite: il traite urutde2 d'.3oivdresdore
physiologique et d'ordre intellectuiel et coce.iipe à peine des
caractères, moyphologiques. Il parle souvent dut "t'ype ma-

ldfsans janm-a1s insister sur les caractères phiysiquiesý, les
part-icularitts du corps,. les (l'îîcsce la tête. Loiv-broso),
dans l'exaimen.Ie tue- s mata-des, applique les anébthodes et les
pÉocéés d'xéi na ion iLployés dans les iabor4ltoires,
et, remiarquons-le, il donne une plus grande inurporL'ance à
l'examien somatique et anthropologique dles fous et des dégré-
nérés.

Il ét"end môm^ e le cercle (le ses 6tudes a-1 sciencres mio-
ralýes, - istorkjues. 'est ain.i qu'Il rweberche l'oigin-e et
les conditions des anomaties mnordles, telles que 'le g nie. et
le crime. Cette psydhlologie moride a-vait 'déjà été ana-
lysée par Lélut et Moreanu (de Tours,).. Loniibruso (eoini-
nie le,- auteurs clu Dénoib -de ,Socrate, de l'Am-ale1te de Pas-
cal, de la Psýycho.l&gic morbide dans ses rapports avec la
Philosophie de. -'êso~)cn'ur les études zi. ].. Folie de-
Gardan et plus tard à Grénie el Foli2.

C'est vers le m~ilieu -lu sifècle dernier que l'anthiropolo-
gyie se développe par les procédéýs ýet l. méthode indfiqués par
Br-oca,. En 18.59, BrÈoca, avec Isidore Gpotf.troy-,Saint-lli-
laire, de uteaeGr4tioleýt, L>areste, Ch. libin, créent
la Sociétéî d'lanthlrojpologie pour étudcier le groupe- humnain.
dans son ensemi.ble et dans ses rapports avec le reste ide la
nature. 'Lombroso applique ces proc6dés de rechierches à la
-conis-iýsance de l'bonîne physique et moral, et dans les
grqandes, puIbl'ieibtons italiennes il écrit' les articlés an.thro-
polo gie,_ crâne et crétinisme. Les qluestions delethooi
Plintéressenit: il publfie des études sur 'l'hoiumie blanc ïét

'lmme -de couleur, l'orig-ini' et la- formation des grande-,-
races huma ines,. les fOXLQÉes va.riéus du orCÎ'De -chez les Italiens
et -chez certains peuples pri.mitf-s. Il.fait coriuaitre ses

obsrvtinssur l'atail-le. tt le poids du corps,. le nan'-is]we,
a- la long-tveuûr. (-oi le del'a-vant-ýbras, labiv-eté du pouce,

l'es droitiers i.t le, gau es
Din réumé Lomabr-oso a, suivi,, en l'l-gs ânle -pro-

graniffe de la Société ç'anthropologie: ses -âtuýles ont eu
p6ur objet la lscience iqatnir.ele de- l'homme phsiuee
moral.. Il -aborde- une série dé prchlèrnes: ýgénéraux deé la,
-biorlogie lbueuaine et il le 1,ait avec -fouggre eni y ajoutaxt lat
~per»sëvér-am;ce et -la -ténacité, que aotrent ceux -de ea race.

Nous. l'vons dit:. son étude, de prédilèéction,, celle û la-
*quelle il a donné le. pl-us de tenmps et qui lui a TÈapporïé île

plus de gloire, fut lnhroogecrinzinelle, Il lui doit
sii n~ua ii uiv ersdle.

Loiubrso cré le noni d'anthùlropoiogie. criiinùelle, ln-
ps 'a ]Iétiliode et f ait connaitre dle nomnbr(eux réstilt4ids. Il

est le pi-eabier à rtvnateque Qes; conclusions les plus
im portantes et le:; p'lus paradoxales ont 6té signaldées deopuis
lonigtenuips par le,; sa%1ntý,, los littérateurqi -LeS atistes, et

*blême par l'esprit Po pulaire.
Des aléitsfrançais, l3ai-llargei', Ferî'us, Brière de

Boisinut, Lauiveia-gnot, a-vaient déjài ét.udîé les forçat,ýt et les
déL'tenusl. IProsper I)sie n 1868, dans sa sychologu'
nîaturelle, recherchle les facultés hitellectulelles et imorales
cee les aýiliénésg et les einls iaiis en se préocupant su-r-
tout dles caractèresý p- i 9:PMur lui, la. mécdctiiie IxII-
tale n'était -que la.pyhlo4 ue

O.n n~.atpas encore songé à relever les annaito
les siîatsphysiques. On nle s'tait pas pose la1 quiestion
'(1 savoir si le'S difformités ou, mîntmstsnorales, les
porversité5 ponvaiunt tenir à -des imperfecùions organRýiiquies.
L'intervention de Loinbroso es t vrimn agistrale par ses
observations stu les eain nr le physique ot le moral.
Voilà, sens con-teste, son titre dle gloire' le' plus vrai et le
plus iindiscutable.

1.1 a. raconté t'uirigin&&b - .12ia' rlé,couver.e: "'Tn. 1870, je
poursuivais e-puis plusicilS lillois dans les prisons et ;dans
qes asiles ýde Pavie, sur le s oadavres et sur les yvits, des
rechrerchles pour fixer' les <liWiférenees susanillsetre les
fous et les criminels, sans pouvoir bien y réussir; -tout à
ýcou1p, un miatin drunie triste journée. dle a«écemlirejetov
dIans le crâne d'ýi brigand toute une loïîgd.e série ld'no-
]:ales -tvtiuS, tu'1touit une enorame fossette occi-pyihvle
mnoyen e et une hiypertrop]îie 'dui vermis ,inaloçYLiw à cellers
qu'on irou-ve dans'les vertébrés inférieiu's. A la 'vuie dle -ces
étranges anom~alies, ýcoinnie.:Q uaL une la.rge plaine sous
'lun horizon nilou.é,le problèie, d-e, la na-u-rc et 'de P'ori-
g ine du criminul ii'anpparut i7ésolu : les 'caractères dles
hiomm.es piii'Udf-s et des animaux inféCrieurs devaient ise re-
prioduiire,'de nos tem)ps."

Il îous, -faut exposer -en Èon entier' ce qu'est, pour -Loin-
-broso et ses élève--s, l'anthropologie criminelle, la dfnr
dire ses cauises, les caractères qui révèqent les criminels, et
spécialement le criminel-né, indiquer end-in la Prophylaxie
dut crime d'après l'écale lombrosienne. 'Pour ettle êbuee
anulytique nous résumerons le cha-,piitre que notre ami
Carrara, professeur de -médecine légalIe 'à Turin et gendre
,de Loinbroso, 'a cou.sacré a cette qulestion dlans, le récent

CJo-tpe-di ime-dicitaý Zegale; Il reflète, nous l'-ffhrjuons,
la, pensé -hi miaître, et mous ne pouvions trouver un gidce
plus Sur et mieux o reté

Lant:hropologie fait partie de 'la mn-ûzi1eoinie légale deps
aliné:' ;'stl'étude du, déliýnquant" pa-r l'obIservation dle-,

-influences -physiques, psychiqu1eS -et sociailes qlui agissent sur
Pôrganisine des criminels.

Lie,crique est un phénomgène étroýitement fié à une cons-
.titution anorm ale, et 0Dr t -il dépendl -contme touite 'fonofion.
est la conSéquen1ýe (de l'i 4*gane- qui l'a.ccomplit.

Le -preuLve de ýcotte ielation. setrouve dans la constata-
tiona que Pon f-ait sur ltes animaux, lies sauvrages, les enfdants.


